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La nouvelle collection « Méditerranées » a pour objectif de 
s’intéresser au dialogue nord-sud en mettant en avant les racines 
culturelles méditerranéennes qui portent vers un réel 
rapprochement des deux rives. 

Les études se feront dans deux directions : d’une part la notion 
de romanité, d’autre part celle de culture méditerranéenne. La 
romanité est constituée par la formation des modèles juridiques, 
politiques, sociaux et artistiques qui composent les assises de 
l’empire romain, ainsi que par les créations issues de cet empire. 
Ce double mouvement, antérieur et postérieur à Rome, qui a uni 
autour du mare nostrum l’ensemble des terres méditerranéennes, 
exprime une des originalités de la Méditerranée et permet de 
rapprocher des cultures qui, dans le monde contemporain, oublient 
souvent ce qu’elles portent en commun. 

Par ailleurs une réflexion en ce sens pousse à considérer sous un 
nouvel angle les assises de la construction européenne. L’Europe 
est en effet radicalement différente dans les terres méridionales 
pétries de romanité et dans les terres septentrionales qui en furent 
moins imprégnées.  
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Éditorial 
 
 

Pour faire écho au premier volume intitulé Domination 
culturelle antique et culture méditerranéenne, Méditerranées a choisi 
de présenter un ensemble de textes sous le titre 
« Domination culturelle à l’antique et innutrition culturelle ». 
Le premier volume était exclusivement consacré à 
l’Antiquité, alors que celui-ci s’intéresse aux héritages de 
l’Antiquité. Sur le plan formel, il reprend la structure du 
précédent : une introduction pour débuter et une ouverture 
pour achever encadrent deux séries de contributions, l’une 
portant sur les héritages méditerranéens, l’autre sur les 
héritages européens. 
  L’introduction est due à Jacques Bouineau qui propose 
une réflexion à partir du célèbre portrait de Louis XIV par 
Hyacinthe Rigaud. On sait que ce tableau a servi de modèle 
aux représentations ultérieures non seulement des portraits 
des souverains, mais également des portraits de manière 
générale. Ce qui mérite d’être plus spécifiquement souligné 
ici est la manière dont l’Antiquité est mobilisée. C’est-à-dire 
la façon dont cette référence, que l’on retrouve de manière 
générale dans l’art européen, est à la fois banale et 
déterminante. Les différents pays d’Europe sont en effet 
culturellement proches et politiquement différents : la 
manière de gouverner connaît bien des nuances et 
l’utilisation de l’antique ne signifie pas partout la même 
chose. De plus, au-delà de ces fausses similitudes, et sachant 
que l’Antiquité a été mobilisée de toutes les manières jusqu’à 
nos jours encore, il importe de chercher à découvrir qui est 
le personnage dont Hyacinthe Rigaud dresse le portrait en 
majesté. Depuis la Renaissance, une question revient en effet 
sans cesse : où est l’homme derrière le portrait ? La réponse 
qu’apporte Rigaud est décisive.  
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  L’ouvrage est ensuite divisé en deux parties : 
l’environnement méditerranéen et l’environnement européen. 
Le premier présente trois espaces de la rive nord de la 
Méditerranée : le monde cyrillique, l’Italie et la France. 
 Ivan Biliarsky montre la manière dont le christianisme 
adapté aux Slaves permet de faire entrer le droit byzantin, 
c’est-à-dire le dernier état du droit romain, dans une nouvelle 
aire géographique et donc de poser la question de la 
domination culturelle qui semble y être attachée. 
 Se trouve-t-on dans un état comparable dans la Florence 
que dépeint Anthony Crestini au XVe siècle ? Si l’on demeure 
sur le terrain juridique, le contexte florentin n’a rien en 
commun avec celui de la Bulgarie : la romanité n’y est pas un 
produit d’importation, mais elle permet au contraire de 
penser à nouveau l’espace politique dans une res publica 
réinventée. 
 Quant à l’Avignon papale à laquelle se consacre Matteo 
Marcattili elle constitue en soi une synthèse au XVe siècle 
entre un fonctionnement municipal qui doit beaucoup à la 
culture méditerranéenne et à la présence pontificale 
matérialisée par son légat. L’influence romaine n’est plus 
seulement celle de la ville antique, mais celle de Rome, 
devenue caput et cardo de l’Église. 
  La transition du monde méditerranéen au monde 
européen est assurée par l’étude de Benoît Alix. Le droit 
canonique est en effet par sa nature même le vecteur jailli de 
l’institution ecclésiastique et destiné à irriguer l’ensemble de 
la chrétienté. Ici cardo, l’évêque est celui par qui tout transite 
pour paître et régir l’Église universelle sur la base de règles 
romaines et chrétiennes. 
 En contrepoint, le mode d’exercice du pouvoir au nord de 
l’Europe tel que l’analyse Benjamin Galeran-Rémy, malgré 
une teinture de romanité, apparaît bien éloigné d’une res 
publica. Ici un homme – entendu au sens d’être humain, 
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puisqu’il s’agit en l’occurrence d’une femme– est bien plus à 
l’origine des institutions d’union qu’en charge de celles-ci. 
 Ce qui conduit Paolo Alvazzi del Frate à revenir sur la 
place de la nature dans l’environnement juridique. Se 
présente-t-elle comme un substitut à la règle, au statut, à la 
loi romaine, ou bien s’en inspire-t-elle pour, à une époque où 
l’environnement intellectuel s’est modifié, matérialiser cette 
innutrition antique qui donne son titre au volume ? 
 Et donc, par une sorte d’effet en retour, l’action du comte 
d’Hauterive présentée d’après des archives inédites par 
Raphaël Cahen, nous fait revenir en Méditerranée, mais cette 
fois depuis le Nord, à une époque où la rive orientale du 
berceau européen est devenue la « question d’Orient ».  
  Deux directions sont donc apparues au fil de ces 
travaux : une Antiquité éternelle et un regard porté sur 
l’Autre. 
 C’est à Péguy que Patrick Charlot a demandé de fournir 
les premiers éléments de conclusion. L’Antiquité sert 
d’abord à conjurer le monde moderne sur le mode tragique 
et sur le mode épique. Elle sert surtout à proposer une 
alternative à des valeurs dont on sent bien qu’elles ne sont 
pas aussi universelles que celles de l’Antiquité, car il leur 
manque d’avoir servi à l’innutrition des hommes. 
 Erik Neveu quant à lui restitue l’âme de la Méditerranée 
éraflée, jugulée, mais sans cesse vivante. Cette âme qui, 
depuis l’Antiquité, fournit des modèles, ouvre des 
perspectives, accompagne et inspire ceux qui ont su la 
comprendre dans toutes ses dimensions. 
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